
INFO 780 BOSQUET « Non au 19 mars »

BOSQUET

Dans l’Ouest algérien, culminant à 263 mètres d'altitude, ce village est distant de CASSAIGNE de 7 km et aussi à 35
km de MOSTAGANEM, situé au Sud-ouest.

Climat semi-aride sec et chaud.

Le DAHRA comprend une zone de plateaux peu accidentés, ne dépassant guère 500 mètres d’altitude dans
l’ensemble (sauf la zone montagneuse qui atteint 800 à 1 000 mètres, couverte de chênes verts et de pins d’Alep),
généralement nus ou couverts de broussailles. L’ensemble forme une alternance de plateaux et croupes aux
formes molles, brusquement interrompues par des ravins à fortes pentes.
BOSQUET, CASSAIGNE, OUILLIS et RENAULT sont édifiés dans cette zone.

SITUATION GEOGRAPHIQUE

La commune de BOSQUET est limitée :
Au Nord par la mer Méditerranée, au Sud par la commune de PONT-du-CHELIFF, à l’Ouest par la commune
d’OUILLIS, et à l’Est par les communes de CASSAIGNE et de LAPASSET.



Relief :

La commune est divisée en trois parties :
Le plateau littoral Nord-est, est une partie montagneuse couverte de forêts et de broussailles et un plateau
vallonné au centre. Il existe une frange de territoire au Nord, riche et prospère.
Au Sud, la région est montagneuse et déshéritée. Les terres, présentant une légère inclinaison vers la mer,
donnent une succession de coteaux propices à la culture et à la vigne.
Les forêts de CHOUACHI et d’Oued BOURAHMA sont régies par les services de la conservation des eaux et forêts de
MOSTAGANEM. Les principales essences de ces forêts sont : le pin d’Alep, eucalyptus, le thuya, le genévrier et le
pin pignon.

Superficie :

La commune de BOSQUET s’étale sur une superficie de 9 200 hectares dont 1 994 ha de forêts où vivent
paisiblement des renards, des chacals, des lapins, des lièvres, des porcs-épics, des putois, des gerboises, des
sangliers, etc.…

Climatologie :

Le climat est variable au Nord. Il est tempéré par l’influence et la proximité de la mer. Les pluies sont
intermittentes. Dans les autres régions de la commune le climat est semi continental avec des variations de
température assez fréquentes.

Pluviométrie :

La pluviométrie varie entre 300 mm et 400 mm. Les pluies tombent d’une façon irrégulière et souvent sous forme
d’averses. En été, le Centre et l’Est sont soumis à une sécheresse et à une chaleur accablante.

Principales vocations :

La commune de BOSQUET a une triple vocation : viticole, agricole et touristique. Le vignoble prend une place
importante dans la vie locale. Nous trouvons en deuxième position l’agriculture. Les quelques vergers et jardins
fournissent à la population locale les fruits et légumes qui lui sont nécessaires. Enfin, la plage de 14 km de sable
fin, bordée par des dunes et des forêts bien entretenues, attire une foule considérable d’estivants dès que le
mercure approche les 24° environ.

HISTOIRE

Présence Française 1830 – 1962

BOSQUET (Source Anom) : Centre de population créé au lieu dit BLAD-EL-HADJADJ en 1873, nommé BOSQUET
avant 1878, érigé en commune de plein exercice par décret du 8 juillet 1885.

BOSQUET pour honorer la mémoire du Maréchal Pierre, François, Joseph BOSQUET qui dirigea le Corps français
pendant la guerre de CRIMEE (1854/1855).



BOSQUET (1810/1861)

En 1834 il est envoyé en Algérie où il se distingue par ses qualités morales. Promu capitaine en 1839, il est affecté au 4ème

régiment d’artillerie et se distingue à SIDI LAKHDAR (Mostaganem) et OUED-MELLAH (Rio-Salado). En 1841 il rejoint l’Infanterie
où il est promu lieutenant-colonel en 1845, puis colonel, commandant un régiment de ligne en 1847.
A partir de 1848, commandant successivement les districts d'ORAN, MOSTAGANEM et SETIF il participe à la campagne de Kabylie.
Blessé sérieusement à l'épaule, il est promu pour fait d'armes au grade de général de brigade. A cette époque avec 6 citations à
l'ordre de l'armée, il est l'un des généraux les plus brillants de l’armée d’Afrique.

BOSQUET fut l'un des premiers choisis pour participer à la guerre de CRIMEE et, lors de la Bataille de l’ALMA, sa division lança
l'offensive française. Lorsque les troupes franco-britanniques montèrent le siège à SEBASTOPOL, les deux divisions du corps de
BOSQUET étaient chargées de leur protection. Le 25 octobre 1854, assistant à la charge de la Brigade légère charge, il eut ce mot
célèbre : « C'est magnifique, mais ce n'est pas la guerre ». L'intervention de BOSQUET lors de la bataille d’INKERMANN
(5 novembre 1854) permit d'assurer la victoire alliée. En 1855, le corps d'infanterie de BOSQUET occupa l'aile droite des armées
de siège, en face du Mamelon et de MALAKOFF. BOSQUET conduisit lui-même ses troupes dans la prise du Mamelon (7 juin) et, lors
du grand assaut du 8 septembre, il était à la tête de toutes les troupes. Il fut grièvement blessé lors de la bataille de MALAKOFF.
A l'âge de 45 ans, BOSQUET, qui était l'un des chefs militaires les plus en vue d'Europe, devint sénateur et maréchal de France,
mais sa santé déclina rapidement, et il s'éteignit quelques années plus tard.

Montagne du lion- près de BOSQUET Près du douar SMARA

CREATION : Le centre de BOSQUET, créé en 1873, formait une section de la commune mixte de CASSAIGNE. Il est
situé sur la route du Dahra, à 4 kilomètres après OUILLIS  et 11 kilomètres avant CASSAIGNE.

CASSAIGNE



Son territoire a une contenance de 1 393 hectares 20 ares; il est divisé en 50 lots agricoles. 20 familles
alsaciennes-lorraines, qui sont dans des conditions assez satisfaisantes, ont été installées à BOSQUET.
Sa population est de 226 habitants, possédant 322 têtes de bestiaux et 186 instruments agricoles.

On a construit dans ce centre 50 maisons, planté 1 533 arbres et 22 hectares de vigne, et cultivé 391 hectares.
BOSQUET réunirait toutes les conditions de prospérité désirables, si l'eau potable y était plus abondante en été.
Après avoir vainement cherché à augmenter le débit de la source qui alimente actuellement le village, il a fallu se
résoudre à construire un grand bassin-réservoir qui recevra, pendant l'hiver et le printemps, le trop plein de la
source. L'alimentation du village pendant la saison des fortes chaleurs sera ainsi assurée d'une façon normale.
Une autre petite source existant derrière le bordj a été également captée et des travaux ont été faits pour son
aménagement.
Enfin, en ce moment, un projet est à l'étude pour amener à BOSQUET un litre d'eau par seconde qui sera fournie
par la source d'OUILLIS dont le débit est de 5 à 6 litres.
L'installation de ce centre a nécessité une dépense de 61 500 francs, appliquée à des travaux d'eau, de
nivellements, empierrements, plantations et à la construction d'un lavoir et d'un abreuvoir, ainsi que d'un réduit
comprenant école, église et presbytère.

Les indigènes ont reçu pour indemnités d'expropriation une somme de 28 070 francs; en outre, 317 hectares de
terrains domaniaux leur ont été cédés. Les terrains expropriés ont été pris également sur le douar-commune des
CHOUACHI.

BOSQUET EN ALGERIE - Auteur : Jean-Pierre PEYBERNES -

Le Gouverneur général civil de l’Algérie, Commandant en chef des forces de Terre et de Mer :
Vu la décision du 6 juillet 1873 qui a approuvé la création d’un village de 50 feux, au lieu dit BLAD-EL-HADJADJ, sur
la route du Dahra (Cercle de MONSTAGANEM) ;
Vu l’avis au public du 10 novembre 1873 annonçant l’ouverture de l’enquête préalable à l’expropriation pour cause
d’utilité publique avec prise de possession d’urgence des terrains nécessaires à la Constitution de ce Centre ;
Vu le plan des lieux ;
Vu l’avis du Conseil de préfecture en date du 29 novembre 1873 ;
Vu l’avis de Monsieur le général commandant la division d’Oran du 12 décembre 1873 ;
Vu le titre IV de l’ordonnance du 1er octobre 1844, le titre IV de la loi du 16 juin 1851…
Le Conseil du Gouvernement entendu ; ARRETE :

Article 1er : Est déclaré d’utilité publique la création du centre de BLAD-EL-HADJADJ sur la route du Dahra qui
portera le nom de BOSQUET.

Article 2 : Est prononcé l’expropriation définitive de diverses parcelles nécessaires à la constitution du périmètre de
ce Centre, qui sont désignées dans le tableau ci-annexé ;

Article 3 : La prise de possession de ces terrains aura lieu d’urgence ;

Article 4 : Le Général commandant la division d’ORAN est chargé de l’exécution du présent arrêté.
Fait à Alger, le 9 mars 1874 : signé  Général CHANZY.

« Un nouveau village vient de naître en Algérie, initialement dénommé BLAD-EL-HADJADJ à cause de la proximité
de la source AÏN-EL-HADJADJ (Source des pèlerins) et il prend le nom d’un maréchal de France : Pierre BOSQUET.

« Arrivent alors, de treize provinces de France, 50 familles de colons. Chaque famille reçoit un lot à bâtir, un lot de
jardin, un lot de verger, un lot de terre à vigne et deux lots de culture. Des propriétés allant de 17 hectares 69 ares
(Emile TAROT) à 34 ha 44a 60 ca (Georges LEOPOLD). Les lots à bâtir sont alignés le long de deux rues du village.
Les autres lots sont disséminés sur le territoire de la commune. Chacun s’attelle à sa tâche et sur une terre rase
ces 50 familles de pionniers, au prix de mille difficultés que l’on peut imaginer, bâtissent un village et créent
autour de lui une oasis de jardins, de champs de céréales et de vignes.



Ces familles « partirent cinquante et par un lent renfort se trouveront plus de cent en arrivant au bord…de la
cassure de 1962 ».
Des décès, des départs, des mariages avaient disparaître la plupart des premiers noms. Seuls perdureraient les
DOMERGUE, DORIER, LEOPOLD, MACARY, PAGES, PEYBERNES, RAESS, RIBER, SEIGNEZ et WEIBEL.

Mais au fil des ans, de nouveaux colons, des artisans, des commerçants, des fonctionnaires européens ou
indigènes s’installèrent au village, les : BARAQUET, BAUDY, BELASCO, BELGHIT, BEL-HADJ, BEN-DAIBA,
BERTRAND, BLANQUEZ, BOURBOUSSON, BOUGET VIGNOT, BOU-HASSOUN, BOUTALBI, CANILLAS, CARRE, DE-
JEANSON, DE-VILLEPIN, DESSEZ, DJIAN, DROSS, DUHAN, ESCACHE, FERNANDEZ, GARCIA, GLEIZE, GOMEZ,
GUILLEMAIN, HAAS, HAMILLA, HAUTCOEUR, JOSTEN, LAFONT, LAROUI, LOUIS, MARQUIER, MARTINEZ, MERCOT,
MEYER, MOMIN, MONTERO, MORINGUE, NOGUES, PASTOR, PEREZ, PIZZELLI, RICHER, ROBERT, RUMI, SABATIER,
SAINT-ANDRE, SEMPERE, TADLAOUTI, TALAVET, THERON, VERDU, VILLARET.

Au fil des alliances et des générations se sont ajoutés à cette déjà grande smala les : ALIGNOL, AMAUDRY, AUER,
BALONDRADE, BARRABAND, BAUER, BAYLE, BECKER, BELLOCQ, BERMON, BERTRAND, BESSON, BLASUZI,
BOISSIERE, BONFILS, BONNENFANT, BOOS, BORDES, BOURDENEUVE, BOURREL, BOUTIE, BOUXIN, BRETON,
CAILLON, CASES, CAUVET, CAZALET, CHAMPEAUX, CHAUDIERES, CHOUVE, CHUVIN, COMEAU, CORDAS, COSTA,
COUAT, COUDERE, CRETAL, CUVELIER, DARMON, DELBREIL, DELERUE, DEL-HOMME, DELTRENTO, DESOUTER,
DEVERCHERE, DIGNEY, DJEMAA, DOL, DUFOURCQ, DUPONT, DUPRE, ESCARD, FABRE, FAUTREL, FERRAND,
FERRER, FERRERO, FRANCO, FRANCOIS, FROUNTIL, FRUTOSQ, GAMACHE, GAMARON, GILABERT, GIMENEZ,
GOILLOT, GREARD, GROSJEAN, GUENOT, GUILHON, GUYON, HAMELIN, HERTZ, HULLESEN, IMBERT, INIZAN, JOUSSE,
JUSTAMON, LABATUT, LABROSSE, LAFABREGUE, LARROUY, LAURENT, LEBRETON, LEBLEU, LECOQ, LECROCQ,
LECUIROT, LEFEBVRE, LIOT, LLORET, MACKE, MAMAISON, MANINE, MARCEL, MARTINEZ, MATTEI, MEDINA,
MEDRANO, MERMILLOD, MICHEL, MIGNOT, MOLINA, MONSILLON, MERENO, MOTTE, NEUSER, NOCEILA, NOHARET,
NORMAND, PALI, PERLES, PERNOT, PERRIER,  PHILIP, PIERRET, POLETTI, PONS, PORTELLI, PIOLLE, POULET,
POUSSINES, PREAUD, PRODOLLIER, QUATRI, QUETIGNY, RAUJOUAN, RAVIOL, REBOUL, RIBES-REVERT, RIPOLL,
ROSSELO, ROUCHET, ROUSSEAU, ROUSSELLE, SAEZ, SAINT-JEAN, SANMARTIN, SANTONIA, SARAGOSA, SARRASIN,
SEMMARTIN, SERGIANI, SERVES, SIBIODDE, SIH, SIRJEAN, SORDET, STEPHANZI, TERRONI, THOUVENIN, TIXIER,
TREVES, TRINTIGNAN, VAUTHIER, VIALA, VIGNAL, VILLALVA, VITTE, VIVIER, XICLUNA, YZERN, ZAMMITH…

Ainsi au fil des années des 88 années d’existence du village et même après l’exode de 1962 une communauté,
parmi tant d’autres, est née, a grandi, sympathique amalgame arabo-judéo-hispano-italo-français, petite Europe
avant l’heure, aujourd’hui disséminée sur plus de cinquante départements français.

Les trois hameaux de CASSAIGNE, OULIS, BOSQUET faisaient partie de la Commune Mixte de CASSAIGNE. Mais très
vite les colons de BOSQUET s’opposèrent à l’autorité de l’Administrateur de CASSAIGNE, prétextant l’impuissance
de l’administration à résoudre le problème de la pénurie de l’eau (AÏN-EL-HADJADJ s’était tarie et le sieur PAGES,
pendant plus d’un an, alimenta en eau le village en transportant, entre OUILLIS et BOSQUET, huit fois par jour, des
bordelaises sur des chars à bœufs), ils demandèrent l’érection de leur village en Commune de plein exercice. Et ils
obtinrent satisfaction quand le Président de la République Jules GREVY décréta le 8 juillet 1885.

COMMUNE MIXTE DE CASSAIGNE - Source GALLICA -

Composition au tableau de 1884 :

CASSAIGNE, centre : 527 habitants dont 372 Français – Superficie : 1 239 hectares ;
BOSQUET, centre : 301 habitants dont 271 Français – Superficie : 1 293 hectares ;
AÏN-OUILLIS, centre : 120 habitants dont 115 Français – Superficie : 897 hectares ;
ACHACHA, tribu : 4 164 habitants – Superficie : 10 470hectares (Surface rectifiée) ;
CHOUACHI, douar : 3 940 habitants – Superficie : 18 546 hectares ;
M’ZILA, douar :  3 750 habitants – Superficie : 13 551 hectares ;
OULED-KHELOUF-SOUAHLIA, tribu : 2 794 habitants – Superficie : 10 984 hectares ;
OULED-KHELOUF-DJEBAÏLLA, tribu :  1 595 habitants – Superficie : 7 072 hectares ;



OULED-MAALLAH, douar : 2 170 habitants – Superficie : 8 672 hectares ;
TAZGAÏT, tribu :  685 habitants – Superficie : 4 498 hectares ;
ZERIFA, tribu : 514 habitants – Superficie : 5 900 hectares ;
NEKMARIA, tribu : 1 259 habitants – Superficie : 4 665 hectares ;
BENI-ZENTHIS :  2 000 habitants – Superficie : 9 154 hectares ;

TOTAL = 23 819 habitants dont 758 français – Superficie : 96 941 hectares.

Mairie de BOSQUET

« Le centre et le périmètre de colonisation de BOSQUET, les forêts de ROU-RAHMA et de douar CHOUACHI et les
fractions du douar CHOUACHI connues sous le nom de ZERIFA, GHOUAIZIA, DJEBABARA, OUED-BOU-KHATEM,
SOUAHLIAS, SMARA, NAÏMIA, OULED-BARKAT, BEKHAÏLIA, OULED-LAHOUEL et TRABER-SAHEL sont distraits de la
Commune Mixte de CASSAIGNE. Ils formeront à l‘avenir, dans l’arrondissement de MOSTAGANEM, une commune
de plein exercice distincte dont le chef-lieu est fixé à BOSQUET et qui en portera le nom.

Le premier maire sera Edouard RAESS. Les conseils municipaux, où se mêlaient européens et musulmans ont ainsi
décidé la construction de la Mairie, du foyer rural, des écoles ou groupes scolaires, du dispensaire, des abreuvoirs,
bassins et château d’eau, du cimetière, du calvaire, du monument aux morts, des places, des boulodromes, du
stade, etc…

Chaque maire s’attachait surtout à tisser entre les communautés de ses administrés des liens que les pires
événements n’ont pu rompre. Ceux qui ont eu la chance de retourner là-bas après 1962 peuvent en témoigner.

Grâce à Fernand LEOPOLD, nous avons pu consulter les « Registres matricules des élèves admis à l’école ». Dans
les premières pages, sont notés les noms des instituteurs et institutrices ayant exercé à BOSQUET entre 1904 et
1949. Il faut les citer et ainsi rendre hommage à ceux et celles qui nous ont transmis leur savoir : Louise
DULIMBERT, Marie BUSSON née MONTAGNON, Malvina JAMME, Yvonne TOURNUT, Andrée JOURDAIN née CLERC,
Gisèle BLANC, Fernand FULIMBERT, Emile BUSSON, Pascal JAMME, Paule VALENTIN, Roland JOURDAIN, Rolande
BRETON, Edmée TRINTIGAN née FERNANDEZ, Lucie ANDRES, Louise LAVIELLE, Elise FLAMAND et Madame Anna
LEOPOLD, Jacqueline RUSSIE, Monsieur PERLES…Et puis, n’ayez crainte ! Elles ne sont pas oubliées les figures
marquantes de Monsieur Roger-Désiré BOURBOUSSON et de notre chère mademoiselle Simone LEOPOLD.

Dès le 23 novembre 1874, par décret du Président de la République, le maréchal MAC-MAHON, l’église de la
commune de BOSQUET est érigée en ‘’succursale’’.
Ainsi naît la paroisse Saint Vincent de Paul. Son premier curé est Pierre JACOBY, installé officiellement le 1er

dimanche de novembre 1874 par Mgr CALLOT, évêque d’Oran, assisté du ‘’Conseil de fabrique’’ composé de Joseph
SOLARI, Laurent RIBER, Georges AUBERTIN, Joseph MACARY et Emile JEANPERT.

‘’Le registre des faits marquants depuis la création de BOSQUET ‘’ a été tenu à jour par les prêtres qui se sont
succédé : Louis JULLIEN, Victor BUSCAIL, A. BARRIERE, DELMAS, JL CHIAPPINI, Henri SEVERIN, MUR, BALOUP,
HEDERT, GIMENEZ, WEBER et KUNZER dernier prêtre du village qui note : « l’année 1960 fut surtout marquée par
l’ordination sacerdotale de Monsieur l’abbé RIBER ». Le manuscrit relève la vie de la communauté catholique de
BOSQUET, vue active notamment pendant le très long ministère de l’abbé BALOUP et celui de l’abbé WEBER,
artiste-peintre de talent à ses heures, vie parfois émaillée d’incidents ‘’clochemerlesques’’ avec les communautés
protestantes et franc-maçonne du village.

En 1929, Jean TALAVET, Pierre PEYBERNES, Louis SEIGNEZ, François GARCIA, Mme Veuve MORINGUE, Georges
BOUGET-VIGNOT, Alexis GUILLEMAIN, Albert DESSEZ, Eugène RIBER, Henri FERNANDEZ, Nicolas, Georges, Maurice
DROSS et Léon SEIGNEZ créent par devant Maître Louis DUC, notaire de Mostaganem, la cave coopérative.
Sous les présidences successives de Pierre PEYBERNES, Henri FERNANDEZ, Lucien DROSS, Auguste RAESS, Jean
TALAVET, Pierre PEYBERNES de nouveau et grâce au savoir-faire des responsables de vinification : Georges
NOGUES, Fernand LAFONT et Fernand LEOPOLD la cave, en un peu plus de 30 ans, quintuplera sa production et
ses capacités de stockage.



Quelques uns des colons produisaient eux-mêmes leur vin dans leur cave particulière : Albert DESSEZ ; Albert,
Alfred, Gustave, Henri, Marcel et Maurice MACARY ; Auguste RAESS ; PAGES, Eugène WEIBEL ; Lucien et René
DORIER ; Léon et Maurice SEIGNEZ ; Lucien CARRE et Robert MEYER ; BOUTIE ; André, Emile, Gaston MARQUIER ;
Georges DROSS, Henri FERNANDEZ ; Louis DOMERGUE ;  RIBER ; LEOPOLD. Vins de table ou de coupage, souvent
récompensés dans les concours. En 1959, 100.000 quintaux de raisins étaient récoltés.

La cave

BOSQUET produisait aussi des céréales surtout destinées au bétail. Chaque famille ou presque avait, bien
entendu, son jardin potager.

NDLR : Si vous souhaitez en savoir plus sur ce charmant village, entouré de vignes, je vous recommande ce lien :

http://www.echodeloranie.com/medias/files/234-bosquet.pdf

ETAT-CIVIL - Source ANOM -

-Première naissance : (11/01/1875) : BOCQUEL Etienne : Son père était Cultivateur sans autres précisions ;
-Premier décès : (30/08/1875) : de LAVEYEY Blanche (âgée de 8 mois, père Cultivateur) ;
-Premier mariage : (01/07/1876) : M. GEOFFROI J. Baptiste (Maçon natif du  Gard) avec Mlle PAGES Nancy (SP native du Gard) ;

Les premiers DECES :

1875 (18/11) : de MOLINARI Anaïs, âgée d’un mois. Témoins MM. LOUTEILLE Jean (Forgeron) et TAROT Emile (Garde-champêtre) ;
1876 (06/02) : de AUBERTIN Marie, âgée de 7 mois. Témoins MM. AUBERTIN Georges (son père Cultivateur) et WEIBEL Louis (Cultivateur) ;
1876 (03/04) : de JUSTANON (enfant sans vie). Témoins MM. JUSTANON Jules (père cultivateur) et RONJAT Charles (Cultivateur) ;
1876 (05/04) : de OZILE Joséphine, âgée de 28 mois. Témoins MM. OZILE Casimir (père cultivateur) et JUSTANON Jules (Cultivateur) ;
1876 (27/05) : de LLORIER Michel, âgé de 2 mois. Témoins MM. LLORIER J. Jacques (père cultivateur)  et DUBUC Joseph (Cultivateur) :
1876 (14/07) : de BALTHASAR épouse LEPELTIER M. Anne, âgée de 65ans. Témoins MARTIGNON Antonin (gendre cultivateur) et TAILLEUR Charles ;
1876 (04/08) : de SAUVAGE épouse LEOPOLD Marie, âgée de 23ans. Témoins MM. LEOPOLD Georges  et SCHMITT Georges(Cultivateurs) ;
1876 (17/08) : de MOUNIER Eugénie, âgée de 3ans. Témoins MM. MOUNIER Augustin (père) et RIBIERRE Joseph (Cultivateurs) ;

Années :       1877 1878 1879 1880 1881 1882 1883 1884 1885
Décès : 4 2 6 9 9 7 5 2 5

L’étude des premiers actes de Mariage nous permet de révéler quelques origines :
(SP = Sans Profession).

-1876 (04/11) : M. LANTHEAUME François (Cultivateur natif de la Drôme) avec Mlle BONNEFOND Adelphine (SP native d’Oranie) ;
-1877 (20/07) : M. PAGES Eugène (Cultivateur natif du Gard) avec Mlle HIEGEL Marie (SP native de la Meurthe) ;
-1877 (25/07) : M. DOMAS Georges (Cultivateur natif d’Alger) avec Mlle ALLERSTORFFER Sophie (SP native de ?) ;
-1878 (21/03) : M. BRETON Auguste (ex-gendarme natif Ardèche) avec Mlle LEOPOLD Elisa (Couturière native de la Meurthe) ;
-1878 (23/11) : M. HERTZ Joseph (Cultivateur natif d’Alsace) avec Mlle GENTIL Marie (Ménagère native de l’Isère) ;
-1879 (26/09) : M. LEOPOLD J. Jules (SP natif d’Alsace) avec Mlle FABRE Isabelle (Couturière native de Mostaganem) ;
-1879 (30/09) : M. RIBER Jean (Cultivateur natif d’Alsace) avec Mlle STEHLIN Marie (SP native d’Alsace) ;
-1880 (17/05) : M. GRANGEON Joseph (Maçon natif du Gard) avec Mlle MOUNIER Suzanne (Couturière native de Mostaganem) ;
-1880 (14/08) : M. LEOPOLD J. Jacques (Cultivateur natif d’Alsace) avec Mlle HAUSER Louise (SP native d’Oran) ;
-1880 (21/09) : M. JULIEN Julien (Cultivateur natif de Hte Loire) avec Mlle RIBER Thérèse (Ménagère native d’Alsace) ;
-1881 (02/02) : M. STHELIN Laurent (Maçon natif d’Alsace) avec Mlle SIOT Eugénie (Domestique native de ?) ;



-1881 (20/07) : M. RIBER Joseph (Cultivateur natif d’Alsace) avec Mlle WEIBEL Marie (SP native d’Alsace) ;
-1881 (16/08) : M. THEROND Etienne ( ? natif du Gard) avec Mme (Vve) MARTIN Marie (SP native de la Dordogne) ;
-1881 (17/09) : M. TAROT Gabriel (Cultivateur natif d’Oranie) avec Mlle ROTTE Marie (SP native de Mostaganem) ;
-1882 (19/01) : M. FAURE Vincent (Gendarme natif des Htes Alpes) avec Mlle LEOPOLD Salomée (SP native de la Meurthe) ;
-1882 (11/04) : M. CAYRE Casimir (Maréchal-ferrant natif du Tarn) avec Mlle BETTENANT Louise (Couturière native d’Oranie) ;
-1882 (14/09) : M. HAAS Pierre (Cultivateur natif de la Moselle) avec Mlle REYNIER Marie (SP native des Htes Alpes) ;
-1883 (11/08) : M. HAAS Etienne (Cultivateur natif de la Moselle) avec Mlle HIEGEL Eugénie (SP native de la Moselle) ;
-1883 (20/10) : M. CAROT Félix (Cultivateur natif d’Oranie) avec Mlle FRANCK Marguerite (SP native d’Oranie) ;
-1885 (24/01) : M. COULIN Frédéric (Cultivateur natif de Suisse) avec Mlle MOUNIER Marie (SP native d’Oranie) ;
-1885 (19/02) : M. DUBUC Auguste (Cultivateur natif d’Oranie) avec Mlle GENTIL Perret (SP native du Rhône) ;
-1885 (19/02) : M. GRUNDRICH Joseph (Cultivateur natif d’Alsace) avec Mme (Vve) FABRE Paola (SP native de Mostaganem) ;
-1885 (21/03) : M. PORTALES Charles (Peintre natif de Suisse) avec Mlle DECOMBAZ Marie (Receveuse PTT native Alpes de Hte Provence) ;
-1885 (14/04) : M. DUVAN Joseph (Cultivateur natif de la Drôme) avec Mlle DUBUC Augustine (SP native d’Oranie) ;
-1885 (25/04) : M. ROCHAT Charles (Cultivateur natif de Suisse) avec Mlle BAROT Hortense (SP native d’Oranie) ;
-1885 (06/06) : M. REZEDA Barthélémy (Employé PTT natif de Marseille) avec Mlle RIBER Marie (SP native d’Alsace) ;
-1886 (04/03) : M. BERARD Henri (Horloger natif de la Drôme) avec Mlle FIGUIERES Ursule (SP native d’Oranie) ;
-1886 (10/04) : M. BOYER J. Antoine (Gendarme natif de la Lozère) avec Mlle FIGUIERES Anna (SP native d’Oranie) ;
-1886 (07/10) : M. LACABANNE Pierre (Cultivateur natif de ?) avec Mlle CAMPILLO Dolorès (SP native d’Oranie) ;

Quelques mariages relevés avant 1906:

(1893) ABADIE André (Employé)/MEZIN Marguerite ; (1897) AUMAS Armand (Commis)/BRESSON Emmanuelle ; (1889) AYNIE Pierre (Employé)
/VIRON Joséphine ; (1888) BALONDRADE Gustave (Facteur PTT)/PEYBERNES Eugénie ; (1904) BORDENEUVE Jean (Cultivateur)/TARRIT Marie ;
(1897) BOUCHE Hubert (Cultivateur)/SEGAUD Marie ; (1889) BRANDEMBURGER François (Cultivateur)/BATYHELEMY Rosalie ; (1892) CARRE
Etienne (Cultivateur)/DOMERGUE Louise ; (1900) CARRIER Emile (Employé agricole)/DEMARCY Berthe ; (1888) CHABUTEAU François (Cultivateur)
/AUBERTIN Anne ; (1896) COLBUS Nicolas (Cultivateur)/LEOPOLD Eugénie ; (1892) COT Maurice (Cultivateur)/GROS Marie ; (1905) DIANCOURT
Joseph (Gardien de Phare)/OZIL Emma ; (1888) DOMERGUE Rubeu (Cultivateur)/GUYOT Marie ; (1892) DROSS Guillaume (Cultivateur)
/ARCHINARD Julie ; (1891) DROSS Henri (Cultivateur)/FABRE Paola ; (1888) DUHAN Adolphe (Cultivateur)/AUGE Anna ; (1905) DUTEIL Jean
(Soldat)/RATHELOT Adèle ; (1904) FALCONNIER Jules (Cultivateur)/HAMM Suzanne ; (1901) FOUQUES Alexandre (Ouvrier agricole)
/TORREGROSA Isabel ; (1888) GONET J. Louis (Cultivateur)/ROSAT Fanny ;(1892) HAAS François (Garde-champêtre)/STEHLIN M. Louise ; (1901)
HAS ou HAAS Joseph (Boulanger)/SOULA Aimée ; (1892) HENRI Joseph (Gendarme)/FIGUERES Ursule ; (1894) HONINCKX Louis (Foudrier)
/ROTTE Eugénie ; (1889) HUMMEL Georges (Cultivateur)/MARTIGNON Marthe ; (1897) IMBERT Emile (Cultivateur)/LEOPOLD Salomé ; (1899)
JOANNY Félix (Cultivateur)/VIVES Jeanne ; (1900) LARA Cristobal (Cultivateur)/PASCUAL Marie ; (1904) LEOPOLD Félix (Cultivateur)/DESSEZ
Eloïse ; (1905) LEOPOLD Jean (Cultivateur)/TEULIER Marie ; (1895) LIGNEREUX Jean (?)/BONNEFOND Louise ; (1899) LIGNEUREUX Joseph
(Cultivateur)/MOUNIER Suzanne : (1891) MARTINEZ Juan (Maçon)/MARTIGNON Eléonore ; (1900) MARTINEZ Pedro (Chaufournier)/GARCIA
Clara ; (1900) MORDELET Charles (Distillateur)/FIGUIERES Ursule ; (1892) PERETTI Pierre (Facteur PTT)/BOUTES M. Louise ; (1895) PEYBERNES
Pierre (?)/DOMERGUE Sara ; (1902) RACES Edouard (Cultivateur)/DEMARCY Aimée ; (1890) RAESS Edouard (Cultivateur)/GASSMANN Céline ;
(1888) RIBER Léger (Cultivateur)/LEOPOLD Eugénie ; (1898) RIEBERT Joseph (Cultivateur)/MATTEÏ Marie ; (1891) RODILLON Louis (Journalier)
/TAROT Alice ; (1898) ROSTOLL Manuel (Cultivateur)/GARCIA Vicenta ; (1895) RUMI Diego (Cultivateur)/GOMES Josépha ; (1891) WEIBEL
Joseph (Cultivateur)/SIVIGNY Antoinette ;

Quelques naissances relevées avant 1906:

NDLR : Beaucoup de registres font défaut.

[*Profession du père]

(1878) ARCHINARD Marie (*Cultivateur) ; (1875) AUBERTIN Marie (Cultivateur) ; (1880) BARTHELEMY Georges (Cantonnier) ; (1877) BEAULIER
Alfred (Cultivateur) ; (1877) BOQUEL Eugène (Cultivateur) ; (1879) COUTEILLE Eugène (Forgeron) ; (1877) COUTEILLE Louise (Forgeron) ; (1875)
DROSS Anne (Cultivateur) ; (1878) GENTIL Marie (?) ; (1880) GEOFFROY Eugène (Cultivateur) ; (1879) GEOFFROY Rosa (Maçon) ; (1880) GODARD
Ernest (Forgeron) ; (1878) GUERET Adolphine (Cultivateur) ; (1879) GUILHON Maurice (Cultivateur) ; (1880) HERTZ Marguerite (Cultivateur) ;
(1878) HIEGEL Eugène (Cultivateur) ; (1875) HIEGEL Paul (Cultivateur) ; (1877) JEANPERT Emile (Facteur) ; (1877) JEANPERT Eugénie (Cultivateur) ;
(1875) JEANPERT Honorine (Cultivateur) ; (1880) JEANPERT Louise (Facteur) ; (1878) JEMPERT Auguste (Cultivateur) ; (1880) JUSTAMON Julie
(Cultivateur) ; (1877) LANTHEAUME Adolphe (Cultivateur) ; (1875) LEOPOLD Jean (Cultivateur) ; (1879) LEOPOLD Jean (Cultivateur) ; (1878)
LEOPOLD Louise (Cultivateur) ; (1877) MARTIGNON Emelie (Cultivateur) ; (1877) MARTIGNON Louise (Cultivateur) ; (1880) MERMET Emile
(Instituteur) ; (1877) OZIL Ernestine (Cultivateur) ; (1879) OZILE Anna (Cultivateur) ; (1878) PAGES Eugénie (Cultivateur) ; (1879) RACES Edouard
(Cultivateur) ; (1875) RAESS Joseph (Cultivateur) ; (1879) REBOUL Adèle (Cultivateur) ; (1877) ROSSE Charles (Cultivateur) ; (1880) SCHMITT
Edouard (Cultivateur) ; (1878) SCHMITT Louise (Cultivateur) ; (1880) SEIGNEZ Clément (Cultivateur) ; (1878) SEIGNEZ Louis (Cultivateur) ;

NDLR : Si l’un des vôtres n’est malheureusement pas mentionné, je vous recommande de procéder comme suit :
-Après avoir accédé à google vous devez alors inscrire anom algérie, (vérifiez que vous êtes bien sur Algérie)
-dès lors que vous êtes sur le site anom vous devez sélectionner BOSQUET sur la bande défilante.
-Dès que le portail BOSQUET est ouvert, mentionnez le nom de la personne recherchée sous réserve que la naissance, le mariage
ou le décès soit survenu avant 1905.



LES MAIRES - Sources ANOM et MM. PEYBERNES et GIRARD -

Commune de plein exercice par décret du 8 juillet 1885 BOSQUET a eu les édiles ci-dessous :

1885 à 1888 : Monsieur Edouard RAESS ;
1888 à 1889 : Monsieur François PAGES ;
1889 à 1891 : Monsieur DUBUC Joseph ;
1891 à 1896 : Monsieur BONNEAU André ;
1896 à 1899 : Monsieur LEOPOLD Jacob (C'est un mandat très mouvementé avec des démissions successives dont celle du
premier maire Jacob LEOPOLD, des partielles et le décès du second maire Jean MACARY) ;
1899 à 1904 : Monsieur Jules JUSTAMON ;
1904 à 1916 : Monsieur MACARY Léonce (Réélu, Léonce MACARY démissionnera le 21.10.1916 (peut-être à cause de la mort de
son fils Léonce tué au front) ;
1916 à 1924 : Monsieur FERNANDEZ Henri ;
1924 à 1943 : Monsieur RAES Auguste ;
1943 à 1947 : Monsieur Edmée DE-JEANSON ;
1947 à 1953 : Monsieur RAES Auguste ;
1953 à 1959 : Monsieur Edmée DE-JEANSON* ;
1959 à 1962 : Monsieur SEIGNEZ Auguste (avec Premier Adjoint : TEDLAOUTI Benyaya ; Second Adjoint : Robert MEYER ;
Troisième Adjoint : Ahmed DERRER ;
Conseillers municipaux : Djelloul BENTOTA, Gaston MARQUIER, Ahmed BENNOUNA, Jack DORIER, Kaddour HEMARID ;
Mohamed BELKACEM, Mohamed BOUHASSOUN, Abdelkader BOUHADJER

(*) Monsieur Edmée DE-JEANSON un nervi du FLN a tenté de l’assassiner le 28 juin 1957 dans le centre ville de Mostaganem. Heureusement
l’arme s’est enrayée et le tueur n’a pu mettre à exécution son contrat. Dans sa fuite Bouhassoun BOUBEKEUR est neutralisé par des témoins
ameutés par le maire de BOSQUET. BOUKEKEUR a été jugé et guillotiné le 5 décembre 1957 à la prison d’Oran ; peut-être avait-il commis,
aussi, d’autres assassinats….

DEMOGRAPHIE Sources : GALLICA et DIARESAADA

Année 1902 = 456 habitants dont 357 européens ;
Année 1936 = 4 309 habitants dont 360 européens ;
Année 1954 = 8 037 habitants dont 417 européens ;
Année 1960 = 7 472 habitants dont 360 européens ;

Appartenant initialement au département d’ORAN, BOSQUET est rattaché à celui de MOSTAGANEM en 1956.

DEPARTEMENT

Le département de MOSTAGANEM fut un département français d’Algérie entre 1957 et 1962, ayant l‘index 9 F.

Considérée depuis le4 mars 1848 comme partie intégrante du territoire français, l'Algérie fut organisée
administrativement de la même manière que la métropole. C'est ainsi que pendant une centaine d'années,
MOSTAGANEM  fut une sous-préfecture du département d’ORAN  jusqu'au 28 juin 1956, date à laquelle ledit
département fut divisé en quatre parties, afin de répondre à l'accroissement important de la population
algérienne au cours des années écoulées.



L'ancien département d'ORAN fut dissous le 20 mai 1957 et ses quatre parties furent transformées en
départements de plein exercice. Le département de MOSTAGANEM fut donc créé à cette date, et couvrait une
superficie de 11 432 km2 sur laquelle résidaient 610 467 habitants et possédait cinq sous-préfectures,
CASSAIGNE, INKERMANN, MASCARA, PALIKAO et RELIZANE.

L’Arrondissement de CASSAIGNE comprenait  8 centres : BOSQUET – CASSAIGNE – CHOUACHI – LAPASSET –
NEKMARIA – OUILLIS – PICARD – PONT DU CHELIFF –

MONUMENT AUX MORTS Source : Mémorial GEN WEB

Le relevé n° 57112 mentionne 34 noms de soldats « MORT POUR LA France » au titre de la guerre 1914- 1918, à
savoir :

BANHADRIA Mohamed (Tué en 1918) – BELLAH Ali (1918) – BELLOUDAME Kaddour (1915) – BELMEZIOUD Miloud (1914)
– BENDJELIDA Miloud (1914) – BENHAMED Benhassoum (1917) – BENHARRAT Mohamed (1918) – BENZEKERA Mohamed
(1918) – BEZZEKHAMI Affif (1918) – BOISSON Henri (1918) – BONNEFOND Ludovic (1919) – BOUASSOUM Mohammed (1915) –
BOUBEKAR Ben Lahouil (1914) – BOUGOBBA Affif (1918) – BOUMALI Boukra (1917) – DUPINET Félix (1915) – GEOFFROY
Edmond (1914) – KARIMECHE Ali (1914) – KOUARI Mohammed (1915) – LEON Louis (1914) – LEOPOLD Fernand (1915) –
LEOPOLD Georges (1915) – LEOPOLD Prosper (1915) – MACARY Henry (1916) – MERTAD Abdelkader (1914) – MERTAD
Miloud (1915) - MOULAY Ould Moulaï (1917) – ROUSO Théodore (1915) – SEMPERE Vincent (1916) – YEZID Abdelkader
(1915) – YOUNES Benharret (1918) – ZERRIFI Mohammed (1916) – ZIMMERMANN Augustin (1918) – ZITOUNI Charefould
(1916) -

GUERRE 1939/1945 : ABDELLAOUI-MAHI  Ben Mahé (1944) ; BALOUP Charles (1940) –DERRER Hadj Ould Mohamed
(1944) ; YADEL Mohamed (1940).

Nous n’oublions pas nos forces l’ordre victimes de leurs devoirs à BOSQUET ou dans le secteur dont :

Chasseur (2e BCP) ARDHUIN André (22ans), tué à l’ennemi le 8 aout 1957 ;
Tirailleur (2e RTA) POINTRENAUD André (22ans), tué à l’ennemi le 3 septembre 1957.

EPILOGUE  HADJADJ

De nos jours (recensement de 2008) :17 330 habitants.

SYNTHESE réalisée grâce aux Auteurs précités et aux Sites ci-dessous :

https://encyclopedie-afn.org/Historique_Bosquet_-_Ville
https://www.persee.fr/doc/geo_0003-4010_1898_num_7_31_18092
http://www.republiquedemacedoine.org/alger50new/images/alger-ouvrages/1879-situation-dept-oran-nouvion-
M.pdf
http://diaressaada.alger.free.fr/l-mes_cartes-postales/Population/Oran/Oranie.html
Document " BOSQUET en ALGERIE " par Michèle et Jean Pierre PEYBERNES  (les maires)

BONNE JOURNEE A TOUS

Jean-Claude ROSSO [ jeanclaude.rosso3@gmail.com ]


